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Recettes et conseils utiles
SOUPE BONNE FEMME

Détail 14 de livre de lard salé, 6 carotte#, 2 tran­
ches de navet, 1 petit oignon, 3 pintes d'eau ou de 
bouillon, 4 c. à table de tapioca fin, sel et poivre.

Mode de préparation
Faire revenir le lard dans un chaudron avec les 

légumes coupés en dés, et ajouter l'eau et le bouillon. 
Laisser cuire doucement. Un quart d’heure, avant 
de servir, ajouter le tapioca. Servir très chaud.
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Recettes et conseils utiles
POISSON FUMKR ROTI

Détail 1 filet de poisson fume, persil, 4 e. à table 
d'huile d’olive, sel.

Mode de préparation
Faire tremper le poisson fumé dans l'eau froide 

pendant plusieurs heures. Le retirer, l'essuyer et le 
cuire dans une poêle contenant de l'huile bouillante, 
assaisonner et servir une petite portion par person­
ne. Décorer de persil.

1927 NOVEMBRE
25 V Ste Catherine, vge et mart.
26 S 8. Sylvestre, abbé.
27 D IDEL’AVENT, 1 c. Kyr. des dim.
28 L De la férié.
29 M Vigile de S. André.
30 M S.ANDRE, Ap., dbl. 2 cl.
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sans elle il ne peut, que par exception, obtenir des prix convenables 
pour ses produits.

Voici comment M. Henriques envisage le rôle que pourrait jouer
la coopération dans un cas comme celui des producteurs de la Jamaï- : 
que et pour le faire mieux comprendre il expose en premier lieu les

c , -77 causes qui influent sur les variations de prix:Ce gu on en pense ailleurs S’il arrive que le commerce, lors de l’arrivée des produits, se trou-
-________...... ve à en avoir besoin, on réussit facilement à obtenir de bons prix,".Y . mais, par contre, si les quantités en réserve sont suffisantes et qu’il ne

M. Cyril C. Henriques, une autorité dans les questions de com- se fasse sentir aucun besoin immédiat pour les nouveaux arrivages, les 
merce agricole, est tellement convaincu des heureux effets que 1 on agents vendeurs se trouvent placés dans une situation difficile. Placés 
peut obtenir au moyen de la coopération, qu’il dit en parlant de la entre leurs fournisseurs qui réclament leurs remises et les acheteurs 
situation agricole actuelle de l’Ile de la Jamaïque: . , qui ne sont pas anxieux d’acheter, ils se voient forcés à consentir un

“ Si l’Association des Producteurs de la Jamaïque s appuyant certain escompte pour inciter les acheteurs à se débarrasser de leur 
sur le précieux concours du Gouverneur, conserve son bel enthousaisme marchandise; l’exemple donné par un premier agent trouve bientôt 
et si elle est prête à donner la pleine mesure de son énergie au develop- un imitateur et puis d’autres, si bien qu’en fort peu de temps les ache- t 
pement du principe coopératif dans la vente des différents produits teurs tiennent les agents à leur merci et paient pratiqueme'nt les prix 
de ses membres, je crois sincèrement que dans un temps relativement qu’ils veulent.
court les profits et les revenus du pays et de ses habitants, producteurs, “On fait généralement en sorte que ces baisses surviennent au 
manœuvres et vendeurs employés dans chacune de ses industries de moment où la nouvelle récolte arrive sur les marchés; on néglige alors 
quelque importance, seront très considérablement augmentés. l’ancienne récolte pour ne s’occuper que de la nouvelle et les prix natu-

“J’ai suivi avec le plus vif intérêt le développement de cette nou- rellement en sont tellement affectés que les producteurs ont préféré, - 
velle mentalité dans la vie commerciale de la Jamaïque; j ai vu na re certaines années, laisser leur récolte en terre. Dans ces conditions les t 
1 Association des Producteurs de la Jamaïque dont le principal but producteurs et les commerçants, craignant d’envoyer leurs produits 
semble être d encourager et d aider les producteurs à s unir dans es en consignation, aiment autant vendre chez eux pour du comptant 
sociétés de coopération pour la vente des fruits et des produits d après quelque soit le prix qu’on veuille leur donner.” . "
un système de vraie coopération. Je suis convaincu qu une te e Cette situation ne se présente pas seulement dans la Jamaïque organisations composée de membres sincères et intelligents, ne pe }, et n’est pas spéciale à un produit particulier, on la retrouve dans tous 
pas faire faillite et qu elle ne peut pas manquer d atteindre son . les où l’on n‘a encore adopté la pratique des principes de la

Le problème de la production agricole ainsi que celui du commer- coopération dans la vente des produits agricoles. "
ce agricole ne varie guère avec les différente Pays et les différents ch- Les producteurs de blé de l’Ouest canadien savent à quoi s’en ‘ 
mats. Si dans telle contrée on se livre à la production de récoltes dise- tenir à ce sujet. Les résultats qu’ils ont déjà obtenus au cours des der- 
rentes de celles que l’on produit ailleurs, la question de la vente et de nières années avec leurs “Wheatpools” sont tels que nombre de spécu­
la mise sur e marché se présente toujours sous le même aspect et 1 ont dü leurs opérations parce que le système de la coope- 
partout si l’on veut la résoudre d une maniéré convenable pour le ration leur enlevait pratiquement toute chance de faire des profits aux 

pronaeseugnongdnttesekoenespokerroozsespuys.u moins dans leurs ~- producteurs aînei ■>“'■- Pavaient “ avec >’”4* systeme 

onYæeses. conptataticns.onepaataites ym.pevzartoutetzextout.asesalitcç euyprplotét"srcsogveltezanemE: mtzeeçureonrre”.nqde: RRrure." en. represents pou) k» cultiva^ le te™ moyen dont ik U sutter A veut pas laisser accaparer par les autres Tes profits Rceçnessgwervs"Rosueçatr“paseesajotés“tuenmsoertavscanarons
^’agriculteur, s’il ne veut pas s’en laisser imposer par le commerce sans jamais consentir à en recevoir en retour. ,

et la finance, doit s’organiser d’après les principes de coopération, les- _
quels depuis plus d’un quart de siècle ont donné des preuves indiscu- Le Congrès de la. Société de P Industrie Laitière - 
tables de leur valeur et de leur efficacité. Dans tous les pays où les :c s .
cultivateurs se sont unis sous l'égide de la coopération, nous les avons remporte un vit succès ,
vu prospérer et se défaire peu à peu de la tutelle sous laquelle ils (Suite de la page 873 -
avaient été jusque là tenus par les spéculateurs qui vivaient à leurs -
dépens.

M. Henriques nous fait voir les pauvres résultats que les produc- F.EXOSPNRaTeN J Art. .Paquet, secondé par M. mosennonaageietaturentou”. iaikee YEree
teurs de gingembre de la Jamaïque obtiennent actuellement dans la Que demande soit faite à monsieur j.-e. Thé- m. l'abbé P. Belzile et' de m. rabbé Pierre

vente de cette récolte. Il explique bien clairement que si le système vinx-adicatper,dse vScqdîr“sen ikeriada ^ Raipdure direçteyradox? ferme- Cote visite
actuel de vente donne satisfaction aux commerçante, il est loin de FeczRPRarYaktagre“ a!uriseroKeisds“pepanikna“d vel zuf cturderw ent "nbe.qparaptkodor.dn
donner justice aux producteurs. Ainsi pendant que le gingembre de beurre et du fromage, chose demandée par un des travaux agricoles sur la ferme.
la Jamaïque, dont les cultivateurs de cette Ile sont les seuls produc- grand nom re de ou tivateun— Adoptée- In'est peut-eire pas hors de propos de rap. ,
teurs au monde, se paye en Angleterre de $20.00 à $24.00 par cent V gelerécnsenawowFes"konanrres"nuenesuresnina"h
livres, les producteurs n’en retirent que $7.00, la différence allant en Résolu unanimement: .. St-Georges de Beauce, m. Alph. Laflamme,. ,

grande partie grossir les profite des gens'qui rendent aux cultivateurs tiere"al“îa“proysnuse de quepcétprsenedusorisranis 'nAugS^ din nénorxz dk"ev“.arasvoropeld 
le service de vendre pour eux leur récolte. On estime qu'il en coûte MiSrasertouwitessnspceteün aesseurreweoi.Piae mguedsses; eakedsesspar“paepetlo.néz"ori-sae * 2
à peu près $2.50 pour le transport et autres frais de vente; on peut gomezeries à assister à la convention annuelle de 1a de, devraient atreeetles. en sérieuse conal-

donc se faire une idée de ce que réalisent les intermédiaires pendant Quelannée dernière la moitié seulement du nom- i. Le» cultivateurs pourront mettre à la

que la producteur retire parfois moins que ce qui lui en coûte pour hreseerënsmeçsruzneaté esuosisosénepeseneauand geker&e deenevago“eequ“ndeekonramekneevres
produire ce gingembre. Que tous les inspecteurs sont directement inté- qui • fait ses preuves, appropriée a la région et

On conçoit quel beau rôle pourrait jouer la Coopération dans un ^utôîr^nti sdN'&ana". Tenkee: de culture consellié “
cas pareil. Pour peu que les producteurs s’entendent il leur sera facile deseursçrderseaezençequndooneepusrassseereté auprer rerknesoespesssndlszewrs de.ancnrurngn o:
de se dispenser des services si dispendieux des commerçants et des Que les directeurs ont confiance que l'honorable ront aux cultivateurs que des sujets de pre-

vendeurs et puisqu’ils sont seuls producteurs de cette récolte dans le oektesHemAnazstieulture voudra bien pe rendre 8 aveneskeuz.dune bonne lente e A de"
monde entier, ils seraient en mesure d’établir un prix qui leur permet- REsolu:,, VI | anAb-aosslap colivateu.fezont.ceu.
tra de réaliser un légitime profit sans qu’ils soient exposés à souffrir Qu'un vote de remerciements soit adopte a iL " qu’lis feront disparaitre fes mauvaises vaches
de la rivalité qui existe toujours entre les commerçants, et dont les Arpbrekesrsocppnpgerdixinsyéespurneuien. yulo boas recoraserasaossenences. donnent
cultivateurs, en définitive, souffrent le plus. - chanoine Roy, mm. les députes du comté. Sir a'orsgue les cultivateurs attacheront plus

Notre province nous a déjà donné une foule d exemples de ce que Charron, supérieur du Séminaire, pour l’amabilité l'alimentation des jeunes veaux qui sont deux
peut faire la coopération dans des cas semblables. On se rappelle quels qveçJecoehezhaqüen.vnoluveextee-nokrediquesk reçoivent“pelrsrdîtmessadion"er"is“Tozemnon:
prix on payait pour les bluets le poisson, les moutons le beurre le fenferepuesarojn"M?raWe"showers.Teçodar.de.u9tae pesessebnenueron do'abenperetoFd. sona
fromage, etc., etc., avant que F on ne s occupe de la vente en coopéra- l'Ecole moyenne d'Agriculture de Rimouski, à tous mal gui existe dans ce district et auquel il faut,

tion de ces produite. Dans le domaine des achats il en a été de même naïssentëransionEieure nowsornmae ieeerecon: y's. Lorsque Tes elivateure « livreront en.
également. Il suffit de citer les engrais alimentaires et chimiques pour de la ville de Rimousli, de concert avec la Société sore ur une plus grande échelle a la culture
prouver l’influence de la coopération. Certaines marchandises ont CeAEonulauee d".ogoMeeroLnaleu"x"eBas"Ssu ad seneravesz enoux & sunmnpdosmeroquals
diminué de 50% et il y en a dont la baisse a été plus forte et cela tout a0“6.°okPret“ leur concoure dans rorganieation x92sse gendeannerdans"loutes fesrparowt.cn
en tenant compte des autres facteurs qui ont pu affecter ces prix. a tous un cordial merci et l'assurance que nous et sur toutes les fermes,

La coopération est pour le cultivateur d’importance capitale et SEPaEYesodvenstre p™" o" P “ (Suite à la page 875)
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